
 

 

Repérer les désordres et les évaluer 
 

1. Evaluer la dangerosité 
 

2. Se faire une idée générale  

-les indices éclairant la chronologie de la 

construction 

-les indices sur les utilisations du bâtiment 

-les bâtiments contigus, le cas échéant. 
 

3. Observer les détails 

-lôimplantation 

-la maçonnerie 

-les liens murs planchers cloisons 

-le couronnement 
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Faut-il interdire lôacc¯s ? 

 

Oui si un évènement brutal a provoqué le désordre 

1-des travaux dans la maison 

2-des travaux dans la rue ou chez le voisin 

3-une tempête (ou un tremblement de terre) 

4-un incendie 

Oui si lôenvergure des d®g©ts dépasse certaines proportions 

5-des pierres, des tuiles ou  des pièces de bois tombent 

6-le d®vers d®passe le tiers de lô®paisseur du mur 

7-on peut passer la main dans les lézardes 

8-on constate une évolution rapide des symptômes  
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Pour juger de lô®volution du mouvement, il faut 

 Mesurer les lézardes, largeur et profondeur et noter à même le 

mur les mesures, la date et le point où elles ont été prises 

 Marquer lôextr®mit® des fentes en y inscrivant la date de 

constatation 

 Installer des témoins coulissants, (jauges) , il peut arriver que les 

mouvements du mur 

soient saisonniers, que la 

fente sôouvre en ®t® 

quand le sol est rétracté 

par la sécheresse, et se 
referme en hiver, au moment o½ la terre se regonfle dôeau , lorsque la 

fondation nóest pas assez profonde. 

 Mesurer lôaplomb (tracer deux niveaux sur le mur espac®s dôun 

mètre et noter les mesures successives sur le mur, avec la date de 

constatation) ¨ lôaide dôun fil ¨ plomb de ma­on. 
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Si aucun de ces 8 points nôest av®r®, il nôy a pas lieu de sôaffoler dans lôimm®diat, mais il faut rester 

vigilant. Dans un premier temps : 
 

1. Se faire une idée générale du bâtiment :  
 

Tout ce qui pourra aider à comprendre le 

bâtiment dans sa globalité sera le bienvenu. On 

nôa jamais trop dôindices pour r®ussir ¨ 

expliquer les raisons dôun d®sordre. Surtout 

lorsque les indices matériels sont invisibles : 

doublage intérieur avec du placoplâtre, extérieur 

avec un enduit ciment posé sur une armature 

grillagée, solives cachées derrière des faux 

plafonds, et  planchers dissimulés sous des 

couches de sols plastiques ou de carrelages. 

Dans ces cas critiques, il faut absolument faire 

des trous dans tous ces doublages. 

a. Construire une hypothèse sur les étapes de 

sa construction, (ce ne sera quôune hypoth¯se, 

beaucoup de chausse-trapes peuvent fausser 

notre jugement) 

 

-les harpes des chaînages sont tournées de quel 

coté ? 
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-les matériaux utilisés sont-ils partout les mêmes, (dimension et mode de taille des pierres, présence 

de mâche-fer (issu des hauts-fourneaux, utilis® depuis le XIXe, jusquóaux ann®es 30), de b®ton pis® 

(ann®es 30 ¨ 50), de briques, proportion et qualit® des briquesé) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Finition dôune pierre 

dure à la boucharde, à 

partir du XIXème siècle 

Finition dôune pierre 

dure sans boucharde : 

avant la révolution 

industrielle 
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Blocs préfabriqués en béton de 

ciment prompt : repérer la même 

pièce employée plusieurs fois.  

 
En pierre, on en profite toujours pour faire 

des variantes pour hiérarchiser les éléments 

dôarchitecture, et en particulier, les ®tages. 

 

En béton on essaye de limiter le nombre de 

moules, mais on ne se résout pas encore à 

abandonner lôornement et on a abandonné la 

mesure humaine pour la mesure métrique. 

Cela contribue à une sorte de fixité 

typiquement XIXème. 

 

 

Ici lô®glise de Vinay > 

 

Elle est construite à une époque charnière 

ou pierre et pierre artificielle se font encore 

concurrence : les pierres dôangles sont 

encore moins chères que des blocs de 

prompt parce que la préfabrication dôagglos 

à grande échelle nôest pas encore lancée. 


